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ASTUCES ET CONSEILS DE JARDINAGE EN MAI (N° 29. Mai 2024) ex-
traits des 4 Saisons du jardinage bio 

1. Paillis anti-mildiou. Le mildiou se propage notamment à partir des débris végétaux laissés au sol 
l’année précédente et non parfaitement décomposés. Solution : paillez bien la terre au pied des tomates 
et pommes de terre après les avoir buttées, pour empêcher la projection de spores de dissémination du 
mildiou. En automne, pensez à bien retirer de la parcelle toutes les feuilles, les fruits, tiges malades, et à 
les composter d’une manière active, rapide et oxygénée. 230/6*

2. Conservez vos racines. A la fin de la récolte des laitues, épinards, pois, fèves et autres arroches, 
coupez la partie aérienne de la plante pour dégager la place en vue d’une remise en culture mais laissez 
les racines en terre autant que possible. Elles se décomposeront en formant de l’humus et en libérant 
dans le sol les éléments minéraux qu’elles contiennent, tandis que leur « squelette » préservera la struc-
ture fragmentée du sol du tassement. 230/6

3. Les bords du tunnel. En raison de la forme arrondie qu’ils donnent au tunnel, les arceaux souples 
limitent la croissance sur les rangs de ses bords. Il est préférable de fabriquer des arceaux en fer à béton 
(section 8 mm) pliés à angle droit pour former un tunnel de section carrée. 230/11

4. Muscaris, naturellement ! La floraison des muscaris au printemps laisse peu à peu la place à des 
feuillages desséchés. Si vous préservez les inflorescences, vous distinguerez à maturité de minuscules 
graines noires. Récoltées au creux de la main, elles pourront être immédiatement ressemées un peu 
partout dans le jardin. Il suffit de gratouiller le sol, de semer et d’épandre un peu de terre avant de tas-
ser avec la main. Une étiquette pour ne pas oublier et la naturalisation est lancée ! 230/13

5. Attendez les Saints de glace (10, 11 et 12 mai) pour planter tomates, courgettes, aubergines, poi-
vrons en plein air et pour semer les haricots. Sinon, protégez-les sous des abris (cloches, tunnels, châs-
sis, serre) bien aérés et ventilés aux heures les plus chaudes de la journée : excès d’humidité et sur-
chauffe sont pires que le froid. 234/6

6. Cultivez peu pour cultiver mieux ! Il est souvent préférable de développer des petits systèmes 
intensifs et très bien soignés : cinq fruitiers correctement arrosés, taillés, fumés, produiront plus que dix 
délaissés. De la même manière, 1 m2 de potager pourra vous offrir environ 3 kg de légumes chaque an-
née. Une petite surface limite les besoins en matière organique et réduit les investissements (voiles, 
tunnels, produits, etc.). 224/10

7. Eclaircir les fruitiers. Début mai, c’est le moment d’éclaircir les arbres trop chargés. Pour le pê-
cher, quand les fruits sont de la grosseur d’une belle noisette : conservez un fruit tous les 10 à 20 cm de 
rameau ; pour le pommier et le poirier : conservez un à deux fruits par bouquet ; pour le prunier, quand 
ils ont la taille d’un petit pois : supprimez un bouquet sur deux (sans enlever les feuilles) en extrémité de 
branche, pour éviter la casse. 212 /13 et 236/18

8. Pour pailler, attendez que la terre soit bien chaude ! 212/6

9. Plantez les tomates profondément. Les racines de la tomate peuvent apparaître sur sa tige 
lorsque celle-ci est recouverte de terre. Une aubaine pour augmenter son volume racinaire et améliorer 
ses performances pour puiser l’eau et les sels minéraux. En terre profonde et souple, creusez un trou de 
25 cm au moment de la plantation. Posez la motte de la tomate dans le fond et comblez avec la terre 
sans ajouter orties coupées ou compost. Arrosez (3 à 5 l). Quand la tomate aura poussé de 10 cm, mon-
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tez une butte de terre pour enterrer le bas de la tige et accroître encore son système racinaire. Couvrez 
la butte avec un épais paillis. 212/7

10. Les fourmis sont nos amies. Dans le jardin, les fourmis capturent beaucoup de proies (chenilles, 
larves du sol, etc.) dont elles nourrissent leur progéniture. Ne vous inquiétez pas des fourmis qui re-
montent le long des rosiers pour « traire » et protéger les pucerons. Il est vain de vouloir les arrêter avec 
des bandes de glu, rapidement inefficaces et qui tuent bien d’autres insectes. Si le problème des puce-
rons vous inquiète, suspendez plutôt à une grosse branche de rosier un abri à perce-oreilles : ces der-
niers viendront manger les pucerons la nuit. 200/10

11. Arrosages de bienvenue. Un jeune arbre ou arbuste qui aura manqué d’eau au printemps pas-
sera difficilement l’été ! Donc, si en mai et juin les pluies se font rares, arrosez les nouveaux venus au 
verger. Car c’est pendant cette période critique qu’ils sont les plus fragiles. Donnez-leur la valeur de 
deux arrosoirs tous les dix jours, en veillant à ce que l’eau pénètre bien la zone racinaire. Et, bien enten-
du, paillez, mulchez, ne laissez pas le sol nu se dessécher aux premiers rayons de soleil. 236/19

230/6* : cette référence chiffrée et les suivantes renvoient aux numéros (par ex. 230) et à la page 
(par ex. 6).
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